
L' EDUCAT~UR 

--encore des éducateurs pourtant cwrieux d'êlrre initiés et qui hésiten t à aborder la 
· .lecture de pages ·effectivement trop serrées et trop concentrées . 

Nous faisons aujourd'hui un nouvel effort. Quelques-uns des principes essen­
tiels de psychologie , les bases du c01nportement q·ue nous croyons avoir mises en 

·valeur avec efficacité, sont si simvles qu'on hésite parfois à les vrendre en consi­
dération. Tout comme ces remèdes naturels qu'on déd,aigne parce que la soi­

-disant science rnédicale 1wus assomme de ses découvertes aux formules et aux 
noms prétentieux , administrées par tout wn appareH offici:el contre lequel il est 

_parfois dangere?J..x de se d.resser. 
Peu importent les oppositions et les dédaims. Nos camarades jugeront sur 

_pièces . 

PRINCIPE DE L' EXPÉRIENCE TATONNÉE 
~ase de tout comportement, qu'il soit de l'animal, de l'enfant 

ou de l'adulte 

L'être vivant est enfermé dans un pa rc 
·.étroit sur lequel débouchent quatre ou­
vertures semblables : A, B, C, D. L'indi­
vidu a besoin de sortir, sinon il meurt, 

.-et l 'être vivant tente tout en cas de me-

..na ce de mort. 
11 essaie d' entrer en A. La porte est 

fermée. Il r ebrousse chemin. Il essaie 
-d'entrer en C. Il s ' avance quelque peu 
mais arrive dans un impasse et rebrousse 

·.Chemin. Il essaie en B. Même m anœu­
vre. Puis en D. S~ aucun de ces essais 

:n e lui permet de sortir il recommencera 
--avec plus de fureur, en portant ses efforts 
vers l 'ouverture qui avait légèrement 

·.cédé et _qui avait été un semblant de 
.succès. 

Nous verrons plus tard ce que peut 
~ssayer l ' être ivant en cas d'échec total 
-de ses tentatives. 

3-./~r~--Y-t t . t 
Après un ou plµsieurs essais un pas­

;gage s 'ouvre. L'individu peut sorti.r . 
L'expérience a réussi. 
·. Repla cez l'individu dans le même parc, 
·~outes portes fermées. Ses tâtonnements 
:.se con.centreront très vite sur la porte B 
·qui a été une première réussite. Tout se 
passe coinme si le premier succès cons­
tituait un appel automatique qui limite 
.et orieRte les tâtonnements ultér.ieurs. 

Versez de l'eau en A dans un creux 
-du chemin. Vous voyez l'eau s 'allonger 
.comme en tâtonnant dans chacw1 des 
recoins B, C, D, E. Si elle ne trouve 
aucun point de fuite et si vous continuez 

à verser, l'eau s 'essaie dans toutes les 
directions, avançant un tout petit peu 
dès qu'un semblant de sucçès le pe;rmet. 

Nous verrons plus loin ce que fait 
l 'eau qui bat en vain les bords de la 
conque. 

Brrisquement, .!'!Jus l 'éffo~t . de l'eau, la. 
coaque cède en E. L'eau s'engage danii 
la brêche et cesse de battre . les p oints 
B, C, D. 

Versez à nouveau de l'eau dans la. 
conque. Elle s'écoulera automatiquement 
en E, sans tâtonner en B, C, D, parce-
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·qu'il se sera produit en E une trace qui 
consti tue comme un appel pour l'écou­
lement de l'eau. 

Notez autour de vous des cas de tâton­
nements semblables avec une première 
réussite faisant appel (poule dans un 
poulailler, bousier cherchant un pas­
sage, bébé cherchant à quitter la salle 
où il est enfermé, etc ... ). Envoyez-moi 
ces ol:Jservations que nous utiliserons et 
commenterons piar la suite pour al:)outir 
à cette loi : « Une expérience réussie au 
cours du tàtonnement crée comme un 
appel de puissance et tend à se repro­
dluire mécaniquenient vour se transfor­
mer en règle de vie. n 

Vous remarquerez en examinant les 
exemples que vous noterez que à ce pre­
mier stade n 'hüervient ni bon sens ni 
intelligence, ni aucune des qualités qu'on 
place volontiers à l'o:rigine des acquisi­
tions. Il s'agit d 'un fait mécanique, auto­
matique, valable non seulement pour 

l'homme mais pour l'expérience de tous­
les êtres vivants. 
Ap]Jlications ]Jédagogiques de ces pre­
mières constatations : 
- Accorder une grande importance aux. 

premiers tâtonnements et aux premiè­
res réussites. 

- Faciliter la répétition mécanique des. 
premières réussites favorables et gê­
ner, sans brutalité, la répétition deiJ. 
réussites non souhaitables. 

- L'enfant qui suce un mouchoir pou;r­
s'endormir. 

- Les premiers exercices de la main• 
gaucI1e. 

- Les premières habitudes de propreté_ 
- Rép ét ition des réussites pour l'alimen--

tation et le sommeil. 
- Eviter cependant de faire de l'enfànt 

un pur automate, dressé à la répé­
tition d'actes qui ne sont point dans. 
sa nature. 

(Voir Essai cle Psychologie pp. 33-41)_ 
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La Coopérative 
de l' Enseignement laïc 
à Cannes 
possède le monopole de fait : * Du matériel d'imprimerie à l'Ecole 

(presses Freinet) . 
* Des limographes scolaires. 
* Des fichiers auto-correctifs. * Des couleurs en poudre. * Des disques d'enseignement. 
* De la Bibliothèque de Travail. * Du Fichier Scolaire Coopératif. * De l'organisation des correspon­

dances interscolaires. 

* Commandez: 

Les plus belles peintures 
d,enfants 

Film fixe 7 4 images couleurs 
avec livret explicatif 

.Prix spécial de lancement : 1.000 fr. 

* Demandez catalogue et tarif 
PASSEZ COMMANDE l 

SU D E L 
134, rue d' Assas - PARIS 

est la maison d'éditions et de librairie 
des instituteurs. Réservez-lui toutes vos: 
commandes. Demandez ses catalogues~ 

""" 
UN JOURNAL D'ENFANTS 
sain, éducatif et qui plait : 

FRANCS - JEUX 
134, rue d' Assas - PARIS-(6e) 
SPtCIMENS SUR DEMANDE 

Plusieurs milliers d'éducateurs travail­
lent, à même leur classe, à améliorer 
leur matériel et leurs techniques •. 
Joignez-vous à eux pour la rédaction,. 
la mise au point et la diffusion de 
BT, de fiches, d'albums, dé disques •. 
Vous êtes les seuls ouvriers et les seuls 

profiteurs de la grande entreprise 
coopérative de 

L'ECOLE M'ODERNE 

Le g~rant : C. FREINET. 
lmpr. /Ec1TNA, 27, rue Jean-Jamù 

:: CANNES : : 


